
 
 

 

Décidemment, les périodes de fin et début d’année n’ont rien de bon pour notre pays. 

Notre premier bulletin de janvier 2015, avait été rédigé pendant « la parenthèse Charlie Hebdo ». 

 
Vendredi 13 novembre 2015 à Paris, ce ne fut pas jour de chance. La capitale a durement été frappée 

par des barbares dits « français », arrivés via l’étranger… faisant plus d’une centaine de victimes, jeunes et 

innocentes. 

 

En d’autres temps, durant huit années, sans que cela n’émeuve quiconque, nous avons aussi subi les 

attentats et massacres, des terroristes du FLN. Plus de cinquante ans après, nos plaies demeurent à vif, nous 

ressuscitons toujours en pareilles circonstances, les affres du passé. 

En toute solidarité, nous nous inclinons devant cette tragédie partageant la peine et les 

souffrances des familles  affectées. 

Aussi bien lors de débats télévisés, que de discussions entre parlementaires, ou lors de congrès 

d’anciens combattants, on a entendu à maintes reprises prononcer diversement les mots de : nation, patrie, 
service national, drapeaux (aux fenêtres), Marseillaise… Un vocabulaire qui jusque-là semblait bien 
désuet, quasi éteint. La France indiscutablement choquée, peut-être par instinct de survie et sursaut, a retrouvé 

le sentiment national, qui paraît se réitérer et pour certains se révéler. 

Malheureusement, nos théoriciens qui vivent dans les nuages, ont, depuis des années, distillé en France 

et surtout parmi la jeunesse, un véritable poison sous le couvert de paix à tout prix. Ils doivent pourtant aussi 

savoir que dans certains grands pays, la Défense Nationale passe d’abord par la formation et le service 

militaire, qui demeure obligatoire. Aujourd’hui, selon un récent sondage, son retour serait  plébiscité par 

77% des Français. 

Dans nos écoles, depuis les petites classes, il faut instituer des cours de civisme, c'est-à-dire que si 

chacun peut prétendre à certains droits, il y a aussi des devoirs, vis-à-vis de son prochain, de ses parents, mais 

également de son pays, de la nation qui, pour nous s’appelle la France, qui a un hymne national que nous 

devons Savoir et chanter, même sur un stade. 
 

Alors, quand on s’interroge tout de même, sur le retour possible du service national, quand on 

enregistre subitement un afflux important de candidats au recrutement de l’armée, peut être que tout n’est pas 

désespéré ? J’ose y croire… Pour que la France vive, il faut pouvoir et savoir la défendre, car la solution, 

contrairement à l’attitude de quelques damoiseaux, n’est pas dans un pacifisme bêlant. 

La Paix se mérite et se gagne. 

« Vive la France », « Vive l’ANRO » ! 

Roland SOLER 

Passez un bon Noël et de joyeuses fêtes de fin d’année ! 

LE MOT DU PRESIDENT 

LA PAIX SE GAGNE 


